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Encore cette maudite boisson 1
Le fude (a Gros-Jean).-M Gros C'est elle qui est la cause indirecte

Jean, dites donc, aurit. i vous honte de. la iort de-ce pauvre Baptiste.
de nous Voici comment c'est arrivé: Le

:soir de son 4dème anniversaire seso -Non! non! mais... amis lui ont donné un banquet et sur
Ie Dude interrompa.)..-Mais... la table il y avait un gateau entouré

îniis... mon gars, je-crois bien'.que tu de 4o lumières - unc pour chaque

ess:.Cs de tirer de la haute, gare à toi,1 ince. -Baptiste s'est njis à boire.
in ! du boire, tellement qu'à la fin il voyait

mng.rs tu 1 ses.. double et a compte 8o lumièrer. Le
;ros.Jean, dont les piroes du Dude lendemain il est mort de ,vieilieese.

font monter la moutarde au n< z.-J'c!e Tout cela c'pst la boisson, mes en.
. , - fants, c'est la boisson.ben qu'vous voule. d'la chicane, M 'l

oursevide COUAC-COUAC
Le Dude (cxaspdré)- - Oui, en

.- l'- !rc, ensite Jr cffct... et i y a l<ngtem.ps que je cher LADEB UCHE ET BAPTISTE

.j . -, ci.3 m Jzt. chais le m.'ment d: tue tiouvtr seul; La.lehaucle.-Ecoute, mon vieux, tu

avec.T. . TU es trop fier avec les sais pas unechose.

amis mon cher, ou va te coriger dE Bapti:e.-Non.
u;.le, -- ' 's Jean qui .,. Ladbauche. - L'autre soir, je me pro.

Ce &i te...qu'au.ss.
er ti< .a i 1 lcne j'vas yet J·a)ute... qùaus rnenaim sur lav'Main Street Saint-Lau.

that ... ise donnant d: iortarc ) rîn!t. quand tout-a-coup j'ai été ébloui
j'arme Pierriche et que nous alitrns piar un étalage' de riches marchI dies.

heit :Ie. Diuder erts d:s:n vr r rui va acr da reconduie, . 'ét.it .les bagues endiamants des on-
!Ig deno lt c i d Li . ' rg-e rts 'de hsu- iele nmon ga.rs.(avec arroginctr AI. trs.' dJ'.r, des montres d'argent,deschàkt.

r. d s n tuanetenhn ns M. le liche, préparez votre ee c.tâ iltis loquets, des épinglettes, des.
'efi ians .l'reilles et toutes sortes d'argente.

.tifapphqu e uny ptard. il va poure et de -pendules. Je ne peux pas te
ire p't .cip, c'4 1:greable; fr a ppe r Gros J andire cmme c'était beau. Il faut voir

iAre i l. r c t P'U1. C'esi doux. ça lur le croire.

1 c un ..-p, Ía rea.d l'esp rit AN EuGÊ .ARSOU-X>. BHaptiste -Fs-tu entré? -

malade, •i Ladbauclie.- Oui, et c'était encore

. plus beau en dedans-qu'en dehors.
kureun ' scou, c stdou. .Bap)tiste.-Ça doit être cher ?

A- ui di font, Pier riche se 'Ladeýbauche.Pas du touL • On a dem

r:1 ui c et .les apercev.ant :-:- Ah bagues en or solide pour le prix qu'ils

lio'n lii u filn Diuu î j'vendent des bagues plaque.es, ailleurs.
nn a omte *. *Et c'est de même pour tout le reste. J'ai

sont su!s... eI tros-jean, lui aus- S NAh t-Â R AG. ~. jarnaià vu un si gros stock de belles
.'st t'y is.L urgne et -Le Port'nd" f choses.

Au ne ic moment louIs trois aper peuve. ut faire na.[rage, mais aIvc Frtd Du Baptiste.-A qui ça. appartient.il'tout

ço ivent li rrci he, et G os 'Jean essaye bs il n'y pas d avaries a rcdo ter., Qand çu
les ntrîner'un etdia ns remîrl*tenerdd" Qt ILadébauclîe.-A ut: bon Ca nayen, pae

d... les enir.lner plus gin. - n connait son afla re. fier, un homme comme toê et moè. Si
SBll (rete t . os Jn) Y.-- Allez voEr on 6t.blisement bi;n connu,

fau en r cump'~sny .î vâ.6o rue Saint G.ibriel et vous serez ecrtalas de ta femme a.besoin de quelque chose, dis.
Allons, tic ale: a ne pas prenare un coap. d'eau a la grande lui d aller là.
re'nds. uae En fait de rs d choix et de Baptiite. -C'est. bui correct, mai& ta&

GrsJcf-~esyt1 edéae) ifncy dl înk'"9 cet ttablisumnent nti1 as 16 Il dis "prso$q1 e 'est.'Gros-Jean, ýessayant de se -d gsc) onprilahontre n me di pas o*qu .ies

Ni %. ul, ne voyý.' v'ous pas . Ladbauche. -Ah, oui ! j'oubliais. de
~M ais. u' e te diro que c'est chez
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l>:erich. ah Bis IIbis 1lI Ici- jET URU Lu E4S' Bijoutier,
.eriss, aictuC.. . - '- 95) Rue Saint-Laurent.

Jo 1 miss PCMtbre On est àque je vas toujours et que tout
Gro.-Jean (.1 John Bu .).-iais puent de Pin Parfum. te moni. devrail aller.

er broche UE R UMAI Tl V

1 Il


